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(54) Dispositif de conditionnement et d’application pour appliquer un produit sur la peau ou les 
lèvres

(57) La présente invention concerne un dispositif de
conditionnement et d’application pour appliquer un pro-
duit sur la peau ou les lèvres, comportant :
- un applicateur comportant une tige (4) ayant une partie
distale (21) et un élément d’application (6) porté par la
partie distale de la tige,
- un récipient contenant le produit à appliquer sur la peau
ou les lèvres, le récipient étant muni d’au moins un or-
gane d’essorage pour essorer l’élément d’application
lors de son retrait du récipient,
- l’élément d’application ayant un axe longitudinal (Y) non
confondu avec l’axe longitudinal de la partie distale de
la tige,
- l’élément d’application ayant une face d’extrémité (25)
de surface enveloppe (E) sensiblement plane et sensi-
blement parallèle à l’axe longitudinal de la partie distale
de la tige, cette face d’extrémité étant située du côté de
l’élément d’application opposé à l’axe longitudinal de la
partie distale de la tige.



EP 2 016 855 A1

2

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55

Description

[0001] La présente invention concerne les dispositifs
de conditionnement et d’application pour appliquer un
produit sur la peau ou les lèvres.
[0002] L’invention concerne plus particulièrement les
dispositifs dans lesquels l’applicateur comporte un élé-
ment d’application porté par une tige et introduit dans un
récipient pour être chargé en produit.
[0003] Le brevet US 6 220 254 et la demande de brevet
EP 0 916 282 divulguent des dispositifs dans lesquels
l’applicateur comporte un élément d’application qui pré-
sente une extrémité libre éloignée de l’axe longitudinal
de la portion distale de la tige. Le récipient contenant le
produit à appliquer est pourvu d’un organe essorage
comportant un bloc de mousse. L’utilisation d’un bloc de
mousse peut faciliter l’obtention d’un essorage homogè-
ne de l’élément d’application. Toutefois, la présence du
bloc de mousse peut imposer des contraintes sur la réa-
lisation du récipient, liées notamment à la fixation du bloc
de mousse dans le récipient.
[0004] La demande de brevet européen EP 1 053 695
divulgue des dispositifs de conditionnement et d’applica-
tion dans lesquels l’élément d’application présente éga-
lement une extrémité distale qui est éloignée de l’axe
longitudinal de la portion distale de la tige. Ces dispositifs
permettent de réaliser un essorage inhomogène de l’élé-
ment d’application, permettant d’accumuler du produit
sur un côté de l’élément d’application.
[0005] Le brevet US 6 070 598 décrit des applicateurs
dont l’élément d’application présente une extrémité libre
biseautée. Il peut se former, lorsque de tels applicateurs
sont extraits d’un récipient comportant un organe d’es-
sorage conventionnel, une goutte de produit à l’extrémité
de l’élément d’application, sur le biseau de celui-ci. Une
telle goutte de produit peut nuire à l’homogénéité du dé-
pôt de produit sur la surface à traiter, ce qui pour un
brillant à lèvres n’est pas très gênant, mais peut le devenir
pour un produit destiné à apporter de la couleur.
[0006] La demande EP 1 336 353 divulgue un élément
d’application pour appliquer un produit tel qu’un eyeliner
sur les paupières, ayant à une extrémité des pointes per-
mettant de tracer des traits, ces pointes pouvant être
décalées latéralement relativement à l’axe longitudinal
de la portion distale de la tige afin d’améliorer par exem-
ple la perception du tracé effectué avec les pointes.
[0007] Le brevet US 5 881743 divulgue un applicateur
moulé présentant une zone amincie délimitant une partie
de préhension et une partie applicatrice définissant une
surface d’application inclinée.
[0008] On connaît par les demandes de brevet EP 1
745 717 et US 2007/0017544 des applicateurs dont l’élé-
ment d’application présente au moins une zone amincie
formant charnière, entre des portions proximale et dista-
le. Ces applicateurs permettent un essorage inhomogè-
ne de l’élément d’application, avec accumulation de pro-
duit sur la face d’extrémité.
[0009] Il existe un besoin pour perfectionner encore

les dispositifs de conditionnement et d’application ser-
vant à appliquer un produit sur la peau ou les lèvres.
[0010] Selon l’un de ses aspects, l’invention a pour
objet un dispositif de conditionnement et d’application
pour appliquer un produit sur la peau ou les lèvres,
comportant :

- un applicateur comportant une tige ayant une partie
distale et un élément d’application porté par la partie
distale de la tige,

- un récipient contenant le produit à appliquer sur la
peau ou les lèvres, le récipient étant muni d’au moins
un organe d’essorage pour essorer l’élément d’ap-
plication lors de son retrait du récipient,

l’élément d’application ayant un axe longitudinal non con-
fondu avec l’axe longitudinal de la partie distale de la
tige, par exemple faisant un angle non nul avec celui-ci,
l’élément d’application ayant une face d’extrémité de sur-
face enveloppe sensiblement plane et sensiblement pa-
rallèle à l’axe longitudinal de la partie distale de la tige,
cette face d’extrémité étant située du côté de l’élément
d’application opposé à l’axe longitudinal de la partie dis-
tale de la tige.
[0011] L’invention convient tout particulièrement à
l’application d’un produit sur les lèvres mais peut servir
également à l’application sur les paupières.
[0012] Par « sensiblement plane », il faut comprendre
que la surface enveloppe peut être plane ou légèrement
concave ou convexe. La plus grande flèche de la surface
enveloppe, mesurée par rapport à son bord, est par
exemple inférieure ou égale à 1,2 mm, mieux à 0,5 mm.
[0013] Par « sensiblement parallèle », il faut compren-
dre un angle inférieur ou égal à � 10° avec l’axe longi-
tudinal de la partie distale de la tige, mieux à � 5°.
[0014] L’axe longitudinal de l’élément d’application
peut être défini, lorsqu’il n’est pas rectiligne, comme l’axe
qui suit le barycentre de la surface enveloppe de l’élé-
ment d’application. Dans le cas d’une section transver-
sale d’enveloppe circulaire, polygonale ou présentant
une symétrie axiale, l’axe passe par le centre de la sec-
tion. L’élément d’application peut avoir un axe longitudi-
nal qui fait un angle avec l’axe longitudinal de la partie
distale de la tige au moins dans la région de l’élément
d’application qui vient extérieurement immédiatement
dans le prolongement de la tige.
[0015] Un dispositif selon l’invention peut permettre
d’essorer l’élément d’application sans former de goutte
de produit en excès sur la face d’extrémité, laquelle peut,
grâce à son orientation, être essuyée convenablement
par l’organe d’essorage, contrairement à un élément
d’application ayant son axe longitudinal confondu avec
celui de la tige.
[0016] L’invention peut convenir à l’application d’un
produit relativement fluide.
[0017] L’invention peut ainsi permettre l’application
d’une couche de produit d’épaisseur relativement homo-
gène, ce qui est avantageux notamment lorsque le pro-
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duit est coloré et que l’on recherche une uniformité de la
couleur à l’application.
[0018] De plus, l’invention peut permettre de bénéfi-
cier, si cela est recherché, d’une face d’extrémité relati-
vement étendue, ce qui peut faciliter le maquillage, en
permettant une application à la fois rapide et précise.
L’application peut s’effectuer grâce à la face d’extrémité
mais également le cas échéant grâce à une autre surface
de l’élément d’application, par exemple une surface si-
tuée sensiblement à l’opposé de la face d’extrémité.
[0019] La face d’extrémité peut être relativement éten-
due dans le sens axial et s’étendre par exemple le long
de l’axe longitudinal de la partie distale de la tige sur une
distance supérieure ou égale à 2, 3 ou 4 mm, par exemple
une distance allant de 2 mm à 15 mm.
[0020] La face d’extrémité peut s’étendre ou non jus-
qu’à l’extrémité distale de l’élément d’application. La face
d’extrémité peut être éloignée, en au moins un point, de
l’extrémité distale de l’élément d’application d’une dis-
tance inférieure ou égale à 1 mm. L’élément d’application
peut se déformer élastiquement pour franchir l’organe
d’essorage.
[0021] La face d’extrémité peut être relativement éloi-
gnée de l’axe longitudinal de la partie distale de la tige,
par exemple d’une distance supérieure ou égale à 2, 3
ou 4 mm. Dans le cas où la tige est solidaire d’un capu-
chon de fermeture du récipient, la face d’extrémité peut
être suffisamment proche de l’axe longitudinal de la tige
pour que l’applicateur puisse rouler sur une surface plane
horizontale sans que l’élément d’application ne touche
cette surface.
[0022] L’élément d’application peut comporter un bec
aplati et la face d’extrémité peut être définie au moins
partiellement par ce bec aplati.
[0023] L’élément d’application peut s’étendre selon un
axe longitudinal qui fait un angle avec celui de la partie
distale de la tige, cet angle étant par exemple compris
entre 5 et 45°, mieux 10 et 35°. Une telle valeur d’angle
participe à l’ergonomie de l’applicateur.
[0024] L’élément d’application peut s’étendre avec un
axe longitudinal rectiligne ou non, l’axe longitudinal de
l’élément d’application étant par exemple curviligne, no-
tamment concave ou convexe du côté de l’axe longitu-
dinal de la partie distale de la tige, ou comportant plu-
sieurs segments ayant des orientations différentes, no-
tamment lorsque l’élément d’application présente un bec
aplati définissant au moins partiellement la face d’extré-
mité.
[0025] La face d’extrémité peut présenter une largeur
qui diminue en direction de l’extrémité distale, ce qui peut
permettre par exemple de former une pointe à l’extrémité
de l’élément d’application et d’obtenir plus de précision
à l’application. La face d’extrémité est par exemple de
forme sensiblement triangulaire ou elliptique.
[0026] La face d’extrémité peut définir, en section lon-
gitudinale dans un plan perpendiculaire à la face d’ex-
trémité, un biseau à l’extrémité distale de l’élément d’ap-
plication, ce biseau étant par exemple d’angle compris

entre 6 et 65°.
[0027] L’élément d’application peut présenter diverses
formes en section transversale, et présenter par exemple
sur au moins une portion de sa longueur une section
transversale circulaire, non circulaire, polygonale ou
aplatie, entre autres.
[0028] Lorsque l’élément d’application est observé de
face, dans une direction sensiblement perpendiculaire à
la face d’extrémité, la largeur de la portion de l’élément
d’application située au-dessus de la face d’extrémité peut
être sensiblement constante, croître ou décroître en éloi-
gnement de l’extrémité distale de l’élément d’application.
[0029] L’élément d’application peut comporter une
ouverture, par exemple une fente, située entre la tige et
la face d’extrémité.
[0030] L’élément d’application peut présenter une sur-
face extérieure dépourvue de cavité. En variante, l’élé-
ment d’application peut comporter un évidement, débou-
chant par exemple sur la face d’extrémité, cet évidement
pouvant être traversant, le cas échéant. La présence de
l’évidement peut permettre de constituer une réserve de
produit alimentant la face d’extrémité, et peut le cas
échéant conférer de la souplesse à l’élément d’applica-
tion.
[0031] L’élément d’application peut comporter une zo-
ne amincie formant charnière, cette zone amincie débou-
chant par exemple du côté opposé à la face d’extrémité.
La zone amincie formant charnière peut faciliter le flé-
chissement de l’élément d’application au contact des lè-
vres ou de l’organe d’essorage, ce fléchissement s’ef-
fectuant par exemple sur une dizaine de degrés.
[0032] L’élément d’application est avantageusement
floqué, par exemple avec une même sorte de poils ou
avec un mélange de poils, par exemple des poils de dif-
férentes natures et/ou de différentes longueurs.
[0033] L’élément d’application peut être floqué sur
sensiblement la totalité de sa surface apparente. En va-
riante, seule la surface de l’élément d’application servant
à l’application du produit peut être floquée. En variante
encore, l’élément d’application n’est pas floqué. Le choix
de la présence ou non d’un flocage pourra s’effectuer
par exemple en fonction de la rhéologie du produit.
[0034] L’élément d’application peut être magnétique
ou magnétisable.
[0035] L’invention a encore pour objet, selon un autre
de ses aspects, un procédé d’application d’un produit
cosmétique sur la peau ou les lèvres, comportant l’étape
suivante :

- extraire d’un récipient contenant le produit à appli-
quer un applicateur comportant une tige munie à une
extrémité d’un élément d’application, la tige étant ex-
traite selon une direction d’extraction, l’élément d’ap-
plication présentant une face d’extrémité de surface
enveloppe sensiblement plane et s’étendant sensi-
blement parallèlement à la direction d’extraction.

[0036] Le procédé peut comporter l’étape consistant
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à extraire l’élément d’application au contact d’un organe
d’essorage disposé dans le récipient lors de l’extraction,
l’élément d’application pouvant se déformer à la traver-
sée de l’organe d’essorage. La direction d’extraction peut
être parallèle à l’axe de l’organe d’essorage
[0037] Le procédé peut comporter l’étape d’application
du produit présent sur la face d’extrémité, en amenant
celle-ci au contact de la peau ou des lèvres.
[0038] L’invention a encore pour objet, selon un autre
de ses aspects, un élément d’application pour appliquer
un produit sur la peau ou les lèvres, comportant une par-
tie de fixation sur une tige d’un applicateur, par exemple
un embout à insérer dans un logement de la tige, et un
corps définissant une face d’extrémité de surface enve-
loppe sensiblement plane et sensiblement parallèle à
l’axe longitudinal de la partie de fixation, le corps ayant
un axe longitudinal faisant un angle avec l’axe longitudi-
nal de la partie de fixation. Un tel élément d’application
peut présenter l’une des caractéristiques définies ci-des-
sus.
[0039] L’invention pourra être mieux comprise à la lec-
ture de la description détaillée qui va suivre, d’exemples
de mise en oeuvre non limitatifs de celle-ci, et à l’examen
du dessin annexé, sur lequel :

- la figure 1 représente, en coupe longitudinale par-
tielle et schématique, un exemple de dispositif de
conditionnement et d’application selon l’invention,

- la figure 2 est une vue à échelle agrandie de l’élé-
ment d’application de la figure 1,

- la figure 3 est une vue de face selon III de la figure 2,
- la figure 4 illustre l’utilisation de la face d’extrémité

de l’applicateur pour le maquillage des lèvres,
- les figures 5 à 7 sont des vues partielles et schéma-

tiques, de côté, de variantes de réalisation de l’ap-
plicateur,

- la figure 8 est une vue de face selon VIII de la figure 7,
- la figure 9 représente en vue de côté une variante

de réalisation de l’élément d’application,
- la figure 10 est une vue de face selon X de la figure 9,
- la figure 11 est une vue de côté d’une autre variante

de réalisation de l’élément d’application,
- la figure 12 est une vue de face selon XII de la figure

11,
- la figure 13 est une vue de face d’une autre variante

de réalisation de l’élément d’application,
- la figure 14 est une coupe longitudinale schématique

selon XIV-XIV de la figure 13,
- la figure 15 est une coupe longitudinale schématique

d’une variante de réalisation de l’élément d’applica-
tion,

- la figure 16 illustre une variante de réalisation de
l’élément d’application,

- la figure 17 est une section transversale de l’élément
d’application de la figure 2 selon XVII-XVII,

- la figure 18 est une section de l’élément d’application
dans un plan perpendiculaire à l’axe longitudinal de
la partie distale de la tige, selon XVIII-XVIII de la

figure 2,
- les figures 19 à 21 représentent en élévation, par-

tiellement, d’autres exemples d’applicateurs,
- la figure 22 est une vue schématique d’une face d’ex-

trémité légèrement convexe.

[0040] On a représenté à la figure 1 un dispositif de
conditionnement et d’application 1 comportant un réci-
pient 2 et un applicateur 3.
[0041] Le récipient 2 contient un produit P qui est un
rouge à lèvres liquide dans l’exemple décrit, mais on ne
sort pas du cadre de la présente invention si le produit
P est différent, étant par exemple un brillant à lèvres et/ou
un produit de soin pour les lèvres, ou un produit de ma-
quillage des paupières.
[0042] L’applicateur 3 comporte une tige 4 se raccor-
dant à son extrémité proximale à un organe de préhen-
sion 5 et à son extrémité distale à un élément d’applica-
tion 6, représenté plus en détail à la figure 2.
[0043] La tige 4 peut être d’axe longitudinal rectiligne,
comme illustré, ou en variante être courbe. L’axe longi-
tudinal de la partie distale de la tige peut correspondre
alors à la direction selon laquelle s’étend l’extrémité dis-
tale de la tige.
[0044] L’organe de préhension 5 constitue un capu-
chon de fermeture étanche du récipient 2, et comporte
par exemple une jupe filetée intérieurement, configurée
de manière à se visser sur un col 7 du récipient 2, lequel
peut comporter un filetage extérieur correspondant.
[0045] Le dispositif 1 comporte en outre un organe
d’essorage 8, par exemple au moins partiellement logé
dans le col 7 du récipient 2, et pouvant contribuer le cas
échéant à assurer l’étanchéité de la fermeture du réci-
pient.
[0046] La tige 4 présente, dans l’exemple décrit, une
section transversale circulaire, mais on ne sort pas du
cadre de la présente invention s’il en est autrement, no-
tamment si la section transversale de la tige 4 est ovale,
elliptique ou polygonale, par exemple carrée, rectangu-
laire ou triangulaire. La tige 4 peut être pleine ou creuse.
Le plus grand diamètre extérieur de la tige 4 peut par
exemple être compris entre 3 et 6 mm, étant par exemple
de 4 ou 5 mm environ.
[0047] Le capuchon 5 peut éventuellement, lorsque la
tige 4 n’est pas de section transversale circulaire, se fixer
par encliquetage ou autrement sur le récipient, sans ro-
tation relativement à ce dernier. L’organe d’essorage 8
peut alors présenter un orifice d’essorage qui est non
circulaire, de section complémentaire à celle de la tige 4.
[0048] L’organe d’essorage 8 comporte dans l’exem-
ple illustré à la figure 1 une lèvre souple définissant un
orifice d’essorage 11, de dimension adaptée à essorer
l’élément d’application 6. L’organe d’essorage peut être
à lèvre d’essorage ondulée ou non, fendue ou non, ré-
glable ou non.
[0049] L’élément d’application 6 comporte un corps 9
qui peut être recouvert d’un flocage 13.
[0050] Le corps 9 peut être au moins partiellement, et
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de préférence entièrement, réalisé par moulage de ma-
tière, par exemple par moulage par injection, par exem-
ple dans une matière choisie dans la liste suivante : ma-
tières thermoplastiques, élastomères, élastomères ther-
moplastiques, polyester élastomère thermoplastique tel
que Hytrel® par exemple, nitrile, silicone, EPDM, SEBS,
SIS, PU, EVA, PVC, PE, PET, PP, cette liste n’étant pas
limitative.
[0051] Le corps 9 peut être réalisé au moins partielle-
ment dans un matériau plus souple qu’un matériau dans
lequel est réalisée la tige 4.
[0052] L’élément d’application 6 peut être magnétique
le cas échéant, le corps 9 pouvant par exemple compor-
ter des particules ayant une susceptibilité magnétique
non nulle.
[0053] La plus grande largeur de l’élément d’applica-
tion, mesurée perpendiculairement à l’axe longitudinal
de la tige, peut être inférieure, voire strictement inférieu-
re, à la plus grande largeur de la tige mesurée perpen-
diculairement à l’axe longitudinal X de la tige.
[0054] Le corps 9 de l’élément d’application peut être
moulé d’une seule pièce avec un embout de fixation non
apparent sur les figures 1 à 3, destiné à être reçu dans
un logement correspondant de la tige 4. Cet embout a,
dans l’exemple considéré, un axe longitudinal qui est
confondu avec celui de la partie distale de la tige.
[0055] L’élément d’application 6 peut être fixé à la tige
4 par collage, soudure, insertion à force, encliquetage,
sertissage ou vissage. En variante, le corps 9 est réalisé
d’une seule pièce avec la tige 4, par exemple dans la
même matière ou dans des matériaux différents, par
exemple par bi-injection.
[0056] La tige 4 peut comporter, le cas échéant, une
zone flexible favorisant sa déformation lors de l’applica-
tion et/ou lors du retrait du récipient, ou au contraire en
être dépourvue.
[0057] L’élément d’application 6 présente une portion
apparente 20 qui prolonge inférieurement la tige 4, com-
me on peut le voir sur la figure 2, qui s’étend selon un
axe longitudinal Y, qui est par exemple rectiligne et fait
un angle α avec l’axe longitudinal X de la portion distale
21 de la tige 4. L’angle α est par exemple compris entre
5 et 45 °.
[0058] L’élément d’application 6 présente une face
d’extrémité 25 et une surface latérale 26.
[0059] L’organe de préhension 5 peut comporter, le
cas échéant, au moins une zone (non représentée) de
réception d’un doigt, par exemple une alvéole ou méplat,
qui peut s’étendre par exemple du côté de la face d’ex-
trémité 25. Une telle zone de réception peut faciliter le
repérage de l’orientation de l’élément d’application.
[0060] La section transversale de l’élément d’applica-
tion 6, sur sa portion 30 située au-dessus de la face d’ex-
trémité 25, est par exemple circulaire comme illustré à
la figure 17 mais pourrait être autre, par exemple oblon-
gue ou polygonale, entre autres.
[0061] La largeur ω de l’élément d’application sur la
portion 30 située au-dessus de la face d’extrémité 25,

mesurée en vue de face comme sur la figure 3, peut être
sensiblement constante comme illustré sur cette figure
ou varier, par exemple croître en direction de l’extrémité
distale 33 de l’élément d’application, comme illustré à la
figure 12.
[0062] La face d’extrémité 25 peut présenter une lar-
geur ω’qui décroît en direction de l’extrémité distale 33,
par exemple selon un contour elliptique, lequel peut être
symétrique par rapport à un plan médian, comme illustré.
[0063] Dans l’exemple de la figure 2, l’extrémité distale
33 forme une pointe arrondie. La face d’extrémité 25 peut
intercepter l’axe longitudinal Y de l’élément d’application
9 avec un angle β qui est par exemple le même que
l’angle formé à l’extrémité distale 33 entre la face d’ex-
trémité 25 et la surface latérale 26, dans un plan de coupe
longitudinale de l’élément d’application perpendiculaire
à la face d’extrémité. L’angle β est par exemple égal à
l’angle α entre les axes X et Y.
[0064] La distance k entre la face d’extrémité 25 et
l’axe longitudinal X dépend de la longueur de la portion
20, de sa forme et de l’inclinaison relativement à l’axe X.
[0065] La distance l sur laquelle la face d’extrémité 25
s’étend parallèlement à l’axe X est par exemple supé-
rieure ou égale à 2 mm, mieux à 3 ou 4 mm.
[0066] Comme illustré à la figure 16, l’angle γ entre la
surface enveloppe de la face d’extrémité 25 et l’axe lon-
gitudinal X, dans au moins un plan de coupe contenant
l’axe longitudinal, est nul ou relativement faible, étant in-
férieur ou égal à 10°, de sorte que la face d’extrémité 25
s’étend sensiblement parallèlement à l’axe longitudinal
X de la portion distale 21 de la tige 4.
[0067] La face d’extrémité 25 peut être orientée sen-
siblement parallèlement à la direction selon laquelle la
partie distale 21 de la tige 4 est extraite du récipient 2,
direction qui coïncide avec l’axe de l’organe d’essorage
8, et la face d’extrémité 25 peut être essuyée par le bord
de la lèvre d’essorage 8 d’une manière relativement
poussée, ce qui conduit à l’absence de goutte de produit
en excès sur la face d’extrémité 25.
[0068] La face d’extrémité 25 est de surface enveloppe
E sensiblement plane, celle-ci étant par exemple plane,
légèrement concave ou convexe.
[0069] On a illustré à la figure 22 une surface envelop-
pe E légèrement convexe. La flèche ε définie comme
étant la distance du sommet S de la surface enveloppe
à une droite D joignant deux régions diamétralement op-
posées du contour de la face extrémité, est inférieure ou
égale à 1,2 mm, mieux 0,5 mm. Il en est de même en
cas de surface légèrement concave, la flèche ε étant me-
surée entre le fond de la cavité et la droite D.
[0070] Lors de l’utilisation, la face d’extrémité 25 es-
sorée peut être amenée au contact des lèvres L, comme
illustré à la figure 4. La surface latérale 26 peut égale-
ment, le cas échéant, servir à l’application.
[0071] On peut apporter diverses modifications à l’élé-
ment d’application 6 sans sortir du cadre de la présente
invention.
[0072] La surface latérale 26 peut notamment être non
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cylindrique ou non tronconique.
[0073] Dans l’exemple de la figure 5, l’élément d’ap-
plication 6 est aplati ou effilé à son extrémité, formant un
bec 40 qui s’étend par exemple sensiblement parallèle-
ment à l’axe X. Le bec 40 peut être de section transver-
sale aplatie dans un plan de coupe perpendiculaire à
l’axe X ou à l’axe longitudinal de l’élément d’application 6.
[0074] Le bec 40 peut s’étendre sur une distance b
plus ou moins longue, comme on peut le voir sur les
figures 5 et 6, et la face d’extrémité 25 peut être définie
par une proportion plus ou moins grande de ce bec 40.
[0075] La face d’extrémité 25 peut être définie au
moins sur la moitié de sa longueur mesurée parallèle-
ment à l’axe X par le bec 40, voire sur les trois quarts de
sa longueur par ce bec 40.
[0076] Le bec 40 peut être suffisamment mince pour
fléchir à l’application, le cas échéant, l’épaisseur moyen-
ne f pouvant être relativement faible
[0077] La face d’extrémité 25 peut être plus large que
la portion supérieure 30, comme on le voit à la figure 8,
la face d’extrémité 25 présentant par exemple une lar-
geur ω’ qui croît puis décroît en se rapprochant de l’ex-
trémité distale 33.
[0078] Dans l’exemple des figures 7 et 8, la face d’ex-
trémité 25 est formée par un bec aplati 40 qui se raccorde
en faisant un angle δ avec l’axe longitudinal de la portion
supérieure 30, cette dernière ayant par exemple un axe
longitudinal qui est rectiligne et qui fait un angle α avec
l’axe longitudinal X de la partie distale 21 de la tige 4.
[0079] Dans la variante des figures 9 et 10, la face
d’extrémité 25 présente un contour sensiblement trian-
gulaire, en vue de face.
[0080] Il en est de même dans la variante des figures
11 et 12, où la portion supérieure 30 de l’élément d’ap-
plication présente une largeur décroissant en direction
de la tige 4.
[0081] Dans la variante des figures 13 et 14, l’élément
d’application 6 comporte un évidement 50 qui débouche
sur la face d’extrémité 25. La surface enveloppe E de la
face d’extrémité 25 est dans cet exemple un plan qui
s’appuie sur le pourtour de l’évidement 50, ce plan étant
parallèle à l’axe X.
[0082] L’élément d’application 6 présente par exemple
un bec 40 et l’évidement 50 traverse ce bec 40.
[0083] L’épaisseur du bec 40 peut par exemple décroî-
tre en direction de l’extrémité distale 33.
[0084] L’évidement 50 se présente par exemple sous
la forme d’une ouverture relativement étroite, allongée
selon l’axe longitudinal du bec 40, comme on peut le voir
sur la figure 13. Dans une variante non illustrée, l’évide-
ment 50 est non traversant. Le cas échéant, l’évidement
50 peut se prolonger sur la portion 30 située au dessus
de la face d’extrémité 25.
[0085] On voit sur la figure 14 que l’élément d’applica-
tion 6 peut comporter une partie de fixation agencée pour
se fixer dans ou sur la tige, par exemple un embout 81
inséré dans un logement de la tige.
[0086] L’élément d’application 6 peut comporter, com-

me illustré à la figure 15, une zone amincie 55 formant
charnière, créée par un rétrécissement de la section
transversale de l’élément d’application. Cette zone 55
formant charnière est située dans l’exemple de la figure
15 sur la portion supérieure 30 de l’élément d’application,
définissant un évidement 56 du côté opposé à la face
d’extrémité 25.
[0087] La figure 19 représente un élément d’applica-
tion ayant une surface latérale 26 divergeant en direction
de la face d’extrémité 25.
[0088] Dans l’exemple de la figure 20, l’élément d’ap-
plication comporte une arête 51 du côté opposé à la face
d’extrémité 25, l’arête 51 étant par exemple située à la
jonction de deux faces 52 sensiblement planes.
[0089] On a illustré à la figure 21 la possibilité pour la
portion 30 de l’élément d’application, située entre la face
d’extrémité 25 et la tige 4, de présenter une ouverture
58, par exemple sous la forme d’une fente.
[0090] Bien entendu, l’invention n’est pas limitée aux
exemples illustrés. Les particularités de réalisation des
exemples illustrés peuvent être combinées au sein de
variantes non représentées.
[0091] L’expression « comportant un » doit être com-
prise comme étant synonyme de « comportant au moins
un », sauf si le contraire est spécifié.

Revendications

1. Dispositif de conditionnement et d’application (1)
pour appliquer un produit (P) sur la peau ou les lè-
vres, comportant :

- un applicateur (3) comportant une tige (4) ayant
une partie distale (21) et un élément d’applica-
tion (6) porté par la partie distale de la tige,
- un récipient (2) contenant le produit à appliquer
sur la peau ou les lèvres, le récipient étant muni
d’au moins un organe d’essorage (8) pour es-
sorer l’élément d’application lors de son retrait
du récipient,
- l’élément d’application ayant un axe longitudi-
nal (Y) non confondu avec l’axe longitudinal de
la partie distale de la tige,
- l’élément d’application ayant une face d’extré-
mité (25) de surface enveloppe (E) sensible-
ment plane et sensiblement parallèle à l’axe lon-
gitudinal de la partie distale de la tige, cette face
d’extrémité étant située du côté de l’élément
d’application opposé à l’axe longitudinal de la
partie distale de la tige.

2. Dispositif selon la revendication 1, la face d’extrémité
(25) étant de surface enveloppe plane.

3. Dispositif selon la revendication 1, la face d’extrémité
étant de surface enveloppe légèrement convexe
vers l’extérieur.
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4. Dispositif selon la revendication 1, la face d’extrémité
étant de surface enveloppe légèrement concave
vers l’extérieur.

5. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
1 à 4, la face d’extrémité (25) s’étendant le long de
l’axe longitudinal (X) de la partie distale de la tige
sur une distance (l) supérieure ou égale à 2 mm, la
distance (l) allant notamment de 2 mm à 15 mm.

6. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
1 à 6, la face d’extrémité (25) étant éloignée, en au
moins un point, de l’axe longitudinal (X) de la partie
distale de la tige d’une distance (k) supérieure ou
égale à 2 mm, la distance (k) allant notamment de
2 mm à 6 mm.

7. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
précédentes, l’élément d’application (6) s’étendant
selon un axe longitudinal (Y) qui fait un angle (α)
avec celui (X) de la partie distale de la tige (8), com-
pris entre 5 et 45°, voire entre 10 et 35°.

8. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
précédentes, l’élément d’application (6) s’étendant
avec un axe longitudinal (Y) rectiligne.

9. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
précédentes, la face d’extrémité (25) présentant une
largeur (ω’) qui diminue en direction de l’extrémité
distale (33).

10. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
précédentes, la face d’extrémité (25) définissant en
section longitudinale un biseau à l’extrémité distale
(33) de l’élément d’application (6), le biseau étant
d’angle (β) notamment compris entre 6 et 65°.

11. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
précédentes, l’élément d’application (25) présentant
sur au moins une portion de sa longueur une section
transversale circulaire.

12. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
précédentes, l’élément d’application (6) comportant
une zone amincie (55) formant charnière.

13. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
précédentes, l’élément d’application comportant un
bec aplati (40) définissant au moins partiellement la
face d’extrémité (25).

14. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
précédentes, l’élément d’application (6) étant floqué.

15. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
précédentes, l’élément d’application ayant un axe
longitudinal qui fait un angle avec l’axe longitudinal

de la partie distale de la tige au moins dans une
région de l’élément d’application qui vient immédia-
tement extérieurement dans le prolongement de la
tige.
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